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H oussonloçe, le Il Janvier 1939. 

Monsieur le Docteur H. DERENNE 

ROCOUR. 

M on cher Docteur, 

Je vù::ns de terminer la iect;1rC! de vOl,e rnagnifique ouvra­
ge et je vous en félicite. Je reconnais la méthode de travail 
du sceptique que vous étiez quand, pour la premii're fois, vous 
veniez à nos séances de radiesthésie dans le but de nous confon­
dre : en homme royal. en homme de science aL!X vues larges et 
profondes, c'est après upnir contrôlé les expériences que l'on 
avait faites d,'vant ecus':I;:é' vous avez reconnu celles-ci comrr.c 
probantes. 

Vous [[vez voulu comprendre la nature du phénomène 
scientifique q.!i était à la base des réactions du pendule et c'est 
ainsi qtz;:: vous auez mis ClU service de l'Ure cause toUes les 
ressources de votre iniellir:ence alin de nous cider à établir des 
lois et des mesures cientiliques. 

J'en suis d'autant plus heureux d'auoir fté l'artisan de 
vos premiers succès et je me sens orgueilleux d'auoir eu un 
élève d'une telle valeur. 

Croyez-moi, ch!:r Docteur. Tôt ou tard, c'est l'humanit~ 
toute entière qw' uous remerciera ainsi que ceux de vos confrères 
qui auront eu le courage d'afficher leur foi dans la radiesthésie 
en rejetant tome idée pré;conçue: d'aucun cont inu:elt'ont de 
dauber sur la radiesthésie, mais, lorsque celle-ci sera mise au 
premier p!an des sciences et arrivera à être reconnue officielle­
ment, vous verrez alors ces négateurs congénitaux - comme 
vous les appelez si justement - sortir de l'ombre et affirmer : 
~ Moi, il fJ avait longtemps que je faisais du pendule wns 
rien en dire. » 



Puisse l'ouvrage que vous venez d'écrire perpétuer votre 
nom comme celui d'un des pionniers de la Radiesthésie mé­
dicale. 

V otre travail permettra non seulement au néophyte mais 
aussi au Radiesthésiste scientifique de puiser des renseigne­
ments très précieux dans ce livre de toute grande valeur qui 
entrera dans la bibliothèque de tout pendulisant. Quiconaue 
le lira, reconnaîtra le chercheur et l'homme de science. Puisse-t­
il ouvrir les yeux systématiqé!ement fermés de vos confrères. 
Et que ccux-ci veulent bien accepter de contrôler par eux­
mêmes les résultats d'expériences scientifiques, qui sont, dans 
certains domaines, du ressort exclusif de la Radiesthésie. Parlons 
du cancer!. 

Je vous remercie également au nom de ['Académie des 
&iences Radiesthésiques de Belgique dont j'ai ['!Jonneur d';tre 
le Président, d'avoir é!û, en Lmt (fue Secrétaire-Perpétuel de 
ce:·te Académie, le premier médecin belge auteur d'un ouvrage 
scientifique sur la RadiestMsie. 

Croyez bien, cher Docteur, que nous sommes heureux de 
vous compter parmi nous. 

Je terminerai en sou/Jaitant à cotre livre tout le succès 
qu'il mérite et je vous prÎr Cf" croire en ma !);ofonde admira­
tion et sincère amitié. 

Georges DrSCR y 
Président de l'Académie 

des Sciences Radiesthésiques de Belgique. 



Introduction 

En (:crivant cet ouvrage, j'ai conscience de combler une 
lacune, de répondre au vœu de multiples personnes désireuses 
de se (aire une idée assez précise de la valeur de la radi0sthésie 
en médecine. 

Si les livres de radiesthésie! médicale ne manquent pas, il 
faut bien reconnnaÎtre que, jusqu'à ce jour, aucun auteur n'a 
fait le point: chacun a exposé sa méthode de tmcail, s'est com­
plaisamment étendu sur sCs succès. 

La plupart ont passé un voile pudique sur leurs nom­
br,0 uses erreurs au lieu de les exposer et de les passer au crible 
d'une sévère critique. 

Certains radiesthésistes même ont tenté de conserver pour 
eux leurs procédés, veillant jalousement à ce qu'un collégue ne 
puisse profiter de leur expérience. 

Ces temps sont heureusement révolus: la radiesthésie, 
comm0 une plante bien vivante, a besoin de lumière et ce n'est 
qu'en pleine clarté. qu'elle trouvera son complet épanouisse­
ment. Elfe en est arrivée à un tO'trnant de son histoire, à un 
moment où elle va sortir du domaine empirique pour êtrfl 
étudiée de manière absolument scientifique. 

Il ne pouvait d'ailleurs en être autrement après que des 
savants, tels qw Branl1f, d'Arsonval, Lakhowsky, Dr Alexis 
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Carrel, Dr Foveau de Courmelles et tant d'autres eurent jeté 
dans le plateau de la radiesthésie le poids de leur autorité. 
L'adhésion de personnalités d'! cette envergure porta un coup 
mortel à ce que la radiesthésie pouvait encore contenir d'occulte. 
On s'aperçut que les réactions des sourciers ne comportaient 
rien de merveilleux mais relevaient tout simplement de la 
physique. 

La sourcellerie, du même coup, gagnait droit de cité et se 
vé)1jait élevée au rang de sCÏ'ence expérimentale naissante. 

A l'heure actuelle, les pendulisants ne doivent plus se 
cacher pour s'exercer; ils ne sont plus considérés comme des 
maniaques aussi doux que ridicules. Au contraire, on s'intéresse 
à leurs travaux, on assiste à leurs conférences et à leurs congrès, 
on lit leurs articles. 

Et dans la foule de leurs partisans, on rencontre un yrand 
nombre d'ingénieurs. avocats. pharmaciens, vétérinaires, mé­
decins, etc. 

Pour la radiesthésie, comme toute autre science au début, 
la vérité boiteuse, s'est imposée très lentement; elle est en 
marche, rien ne ['arrêtera. 

Dr H. DERENNE-la AfAZIERE. 
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La Sourcellerie à travers les âges 

La sourcellerie ne date pas d'aujourd'hui et il y 
a trois ou quatre mille ans, les Chinois, dont la civili­
sation a précédé la nôtïe en maints domaines, se ser­
vaient déjà de la baguc:;He. 

De leurs côtés les Etrusques, les Egyptiens et les 
Romains semblent bien avoir connu les éléments de la 
rabdomancie. 

Les premiers siècle:; de notre ère virent encore 
quelques belles détections par les sourciers qui mê­
laient évidemment à leur art toutes sortes de pratiques 
démoniaques. Jusque vc:rs "an 1600, ni la légende, ni 
l'histoire, ne nous apportent d'éléments permettant de 
déduire que l'usage d(~ la baguette ait été continué. 

Mais au moyen-âge, quelques « tourneurs de ba­
guettes» se rendirent célèbres par leurs succès. Les 
plus connus sont les époux de Beauso!eil, qui firent 
refleurir ce qui sera appelé plus tard la radiesthésie, 
en découvrant nombre de sources et de gisements 
miniers. 

Vers la même époque, un paysan du Dauphiné 
nommé Jacques Aymar, s'était pour ainsi dire spécia­
lisé dans la recherche des disparus. Appelé par la Pré-
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Qu'est-ce que la Radiesthésie? 

Opinion Publique et Radiesthésie. 

La radiation est un phénomène 
universel. 

Madame Curie. 

Si jusqu'à présent nous n'avons enregistré que 
les radiations de quelques corps comme celles du 
radium, il est indéniable que tous les corps émettent 
des ondes. Le corps humain, plus sensible, que nos 
appareils reçoit les radiations de tout ce qui l'envi­
ronne et les enregistre suivant un potentiel individuel 
ré:::ulton[ d'une faculté innée mais susceptible de déve­
loppement. Notre organisme impressionné par les 
ondes réagit d'une certaine façon. 

Le saVéJnt Lakhowsky dans ~on Livre « La Nature 
et ses mervei!!:;s /> donn:-: de la Radiesthésie la défi­
nition suivante: c'est « l'art de détecter les radiations 
grâce ~ leurs réactions sur l'organisme humain ». 

L'adage selon lequel on ne prête qu'aux riches 
s'est vérifié une fois de plus aux radiesthésistes. Ou' on 
n'aille pas croire, en effet, que nos multiples succès 
aient convaincu le monde entier. 

Nombreux encore sont ceux qui se déclarent 

17 



Les Détecteurs et leur Technique 

Les radiesthésistes se servent dans leurs recher­
ches de deux instruments bien différents l'un de l'au­
tre : la baguette et le pendule. 

Le plus ancien est certainement la baguette et 
Moïse, d'après certains s'en était servi pour désaltére:­
son peuple, non en frappant le rocher, mais bien en 
détectant une source d'eau potable. Mais si la baguette 
a un droit d'aînesse, le pendule peut revendiquer 
l'honneur d'avoir réellement été la cause de l'essor 
radiesthésique en conférant à la façon de travailler 
une précision que n'aurait pas permise la fourche de 
coudrier de nos ancêtres. 
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Postulats de la Radiesthésie Médicale 

Avant d'avoir le droit de parler de radiesthésie 
médicale, trois hypothèses doivent être démontrées 
sinon expliquées. 

En effet, pour que l'opérateur puisse faire un 
diagnostic à l'aide des ;adiations, il est nécessaire que: 

1) que tout ce cr li vit, et l'homme en particulier, 
soit sensible aux radiations. 

2) que le corps humain lui-même émette des 
ondes. 

3) que l'organisme rr:éllade radie différemment 
de l'organe sain. 

Ce sont ces trois points que nous allons nous 
efforcer d'établir. 

1. Tout ce qui vit et !'Homrn2 en part;culier est sensible 
aux radiations. 

A. RèGne véaétal. 
" est bien certain que nous ne voulons pas parler 

ici des radiations connues et universellement admises; 
telles que: radiations lumineuses, calorifiques, et 
rayons ultra-violets, produits instrumentalement. 

Mais, nous voudrions démontrer par des expé­
riences contrôlables que les plaintes subissent l'action 
d'ondes inconnues jusqu'à présent. 
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Les Méthodes de Diagnostic 
Radiesthésique, 

De nombreuses façons de rechercher l'état de 
maladie ont été préconisées. Or, de toutes ces métho­
des, les unes sont réellement à rejeter, les autres sont 
très sujettes à caution, peu ont une base sérieuse. 

1. Méthode de M. Bost. 

Ce procédé, appelé méthode oculiste, consiste 
tout simplement à présenter le pendule sur la face 
palmaire de la main. 

Après avoir réglé le pendule sur la paume de la 
main gauche, M. Bost le promène successivement au 
dessus de chaque phalange en commençant par les 
phalangettes. 

Il débute, par l'index, continue par l'annulaire et 
l'auriculaire, revient au majeur, passe au-dessus des 
saillies, métacarpo-phalangiennes pour finir par les 
éminences thénar et hypothénar. 

Comment dans ces conditions, détecter un organe 
morbide 7 
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Les Aliments et la Radiesthésie 

REGIME FAVORABLE AU RADIESTHESISTE. 

Il est évident que pou~ pouvoir communiquer au 
pendule ou à la bagl:ctte des mouvements qui consti­
tuent des indications vraiment sér:euses, il est indis­
pensable que le radiesthésiste soit dans un état de 
santé impeccable, et comme l'état de santé dépend, 
en notre siècle surtout de la façon dont nous écono­
misons nos forces ou nous nous noui-rissons .. beaucoup 
de radiesthésistes ont fortement insisté sur ces diffé­
rents points. 

C'est ainsi qu'on est d'accord pour admettre 
que le surmenage tout aussi bien intellectuel que 
physique, constitue une inhibition de nos réactions 
aux radiations et certains auteurs, tel M. Lacroix-à­
r'Henri, ont insisté énormément sur la qualité du régi­
me à suivre. 

Pour conserver la sensibilité radiesthésique 
beaucoup préconisent un régime exclusivement natu­
riste, certains vont mêr:1e jusqu'à exclure de l'alimen­
tation le beurre le lait et le mie!. 

Nous n'irons pas si loin. Pourtant nous recom-
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Radiations Nocives 

Si l'expression est nouvelle, le fait lui, est extrê­
memênt ancien. 

En effet, les Etrusques et les Chinois possédaient 
déjà la notion de radiations nl'isib!es et, avant de bâtir 
leurs habitations ils se livraient à un examen du sol 
choisi. 

Les Egyptiens semblent eux aussi, avoir remarqué 
que de certains terrains émanaient des radiations 
dangereuses. 

Ouelques auteurs d'ai!lcurs pensent qu'ils ont 
cons"t~L!it !cs tom~eàUx de !,~'"r's P'haraons sur des 
ernplacer.'lents radiant sur des longueurs d'ondes 
nuisibles, espérant (\;nsi pié"erver les sépultures de 
lellrc- monarq"'''o::: .Je' la r:uriooo;,'/, ,lp \.':··.;+é"::r~ c"ci1è'!les J ~'-"-'j L~ _, ...- .. , \._ '- _;, :, .. _ .... - _" __ .<1 ,j\_,.:..; • 

... C'est éJins!, pr'~tend2nt-;ls, quP !es savants ayant 
trO!.'v~ la momie cl" Tut-r4.nkL\1'IO'l, sont morts, à 
l'exception de deux, je crois, d'lns un dôlai de quel­
ques années après leur découverte, et tous de mort 
violente. 

Plus près de nO'J'S, nous retrouvons signalés des 
sortes d'endroits maudits, des maisons ou des régions 
dans lesquelles sévissent les pires maladies, des lieux 
où la foudre semble s'abattre avec élection. 

Georges Lakhowsky dans son livre « I_a Terre 
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Méthodes de Protection 

Il es-~ évident que le rneilleur moyen de se préser­
ver de l'action des ondes nocives, est de fuir les 
endroits qui en sont imprégnés, r=réquemment il suffira 
de changer- la place du lit ou de passer d'une chambre 
dans une autre pour se mettre à l'abri, 

Dan::; d'autres cas, la zône sur la surface de 
laquelle les radiations sont décelables est tellement 
étendue que l'immeuble devrait être abandonné, 

Heureuse:-nent, les radiesthésistes ont étudié des 
systèmes protecteurs dont quelques uns sont réelle­
ment efficaces, 

CORPS NEUTRALISANTS. 

On appelle neutralisants, des corps qui n'ont 
aucune charge électrique ni aucune affinité de protec­
tion et pourtant ils sont encore couramment employés, 

a) En premier lieu, il faut placer le charbon de bois 
dont le pouvoir absorbant est bien connu en physique, 

Les sourciers employant les bâtons de soufre, 
pour neutréJliser les radiations que le séjour plus ou 
moins prolongé d'un objet a laissées en un endroit dé­
terminé, ont évidemment pensé que le soufre neutrali-
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Médicaments et Radiesthésie. 

Une fois le diagnostic posé, grâce au concours 
combiné des méthodes cliniques et radiesthésiques, le 
travail est loin d'être achevé, 

Ce qui, en réalité, intéresse le patient, c'est de 
connaÎtîc-: les moyens propres à améliorer son état et 
à le rendre à la santé dans le délai le plus bref, Dans ce 
domaine encore, le radiesthésiste a cherché à donner 
son appui aux moyens médicaux usuels, 

CorTFnent le rabdomancicn va-t-il procéder pour 
déterminer la médication opportune 7 En règle géné­
rale, la technique à appliquer est la suivante: 

Supposons qu'examinant un patient, notre pendule 
gire positivement au niveau des organes reconnus 
sains, et que à hauteur de la région hépatique les gira­
toins pendulaires se modifient: elles deviennent des 
ellipses puis des battements pour s'orienter finalement 
en girations négatives, 

Après plusieurs recherches de recoupement qu'il 
serait fastidieux d'exposer ici, le diagnostic posé est: 
insuffisance de la secrétion du foie, 

Nous aurons donc à presc:rire un médicament 
cholalogue, c'est-il-dire un produ!T qui augmente la 
secrétion déficiente, Mais dans le cas d'espèce que 
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Cancer et Radiesthésie 

Cette question constituera peut-être dans l'avenir 
le plus beau fleuron à l'actif de la radiesthésie. En effet, 
le cancer, mal mystérieux et impitoyable sévit chaque 
jour de plus en plus, sans que les patients travaux des 
nombreux chercheurs soient arrivés à endiguer son 
développement. 

QU'EST -CE QUE LE CANCER 7 

Dans une époque où chaque jour on entend parler 
du cancer, il est intéressant que chacun en possède une 
idée et sache h quel point, la science est arrivée pour 
tout ce qui le concerne. 

Le cancer est une tumeur. Par ce norn, on entend 
en médecine, toute «grosseur », toute nodosité qui 
peut se prés2nlC::I, à tous les endroits du corps humain. 

Il existe deu;< grandes familles absolument dis­
tinctes cie tumeurs: 

1) Les tumeurs enflammaloires parmi lesquelles 
nous citerons les furoncles, les anthrax, les phlegmons, 
etc. 

2) Les tumeurs proprement dites. Dans cette der­
nière famille nous aurons à classer: 

a) les tumeurs bénignes, 

105 



CANCER ET RADIESTHESIE 

LES ONDES NOCIVES SONT-ELLES SUFFISANTES 

A ELLES SEULES POUR DETERMINER 

L'APPARITION DU CANCER? 

On pourrait objecter i:mnédiatement à la théorie 
radiesthésique d:; la genèse des néoplasmes que des 
personnes habitant !e même immeuble et couchant 
même dans un lit commun, ne dev:cnnent pas toutes 
cancéreuses. 

C'est ainsi que fréquemment, on constate que le 
mari est atteint de tumeur maligne 2:CiS que l'épouse 
est indemne de tout néoplâsme. 

Il ne faut pas oublier que la question de terrain 
intervient pour le cancer comme dans toutes les 
affections. 

Dans les périodes d'épidémie, par exemple, cer·­
tains sujets sont régulièrement frappés alors que 
d'autres résistent chaque fois à l'infection. Cette diffé­
rence dans la défense de l'organisme, réside dans 
une certaine prédisposition; une sensibilité particulière 
à la maladie est l'apanage de certaines personnes alors 
que d'autres n'offrent aucune prise à la morbidité. 

D'après la théorie de Georges Blanchard, les 
ondes nocives pour arriver à créer l'état cancéreux 
doivent être aidées par une diminution de l'oxyhémo-
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Conclusions 

Nous ne nous attendons nullement à être portés 
en triomphe après l'appat-ition de ce modeste ouvrage. 

;6..u contraire, nous nous attendons à des sarcas­
mes nmrlb-eux et variés, et surtout à la haine de cer­
tains pO:itifcs de la ,,;cience oHicie!le que le peu de 
bruit que nJus féJi,~ons suffira à troubler dans leur quiète 
somnolence. 

Devons-nous ajouter que nous n'en avons cure 7 
Ce que nous pensons être la vérité ou susceptible 

de devenir la vérité de demain ne nOLIs effraie nulle­
ment. Nous avons ce que peu de gens possèdent: le 
courage de nous compromettre et de proclamer hau­
tement nos idées. 

Nous demandons seulement qu'on nous fasse 
l'honneur de nous croire désintéressés; ce que nous 
avons surtout en vue, c'est d'éveiller la curiosité des 
gens qualifiés et travailleurs qui voudront bien exami­
ner ce qu'il peut y avoir de vrai dans notre point de 
vue radiesthésique. 

Leurs suggestions, leurs trouvailles, leurs conseils, 
seront toujours reçus avec grande reconnaissance, et 
les personnes qui pourraient fournir des statistiques 
locales de cancer auraient droit à notre gratitude en 
nous les envoyant. 

~Jous insistons s~lr le fait que la radiesthésie n'a 
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RADIESTHESIE MEDICALE 

nullement l'intention de supplanter les méthodes de 
recherches cliniques actuelles: penser une telle chose 
serait ridicule et utopiste. 

Nous n'avons la prétention d'apporter qu'un 
moyen de recherche nouveau qui probablement verr<1 
ses !,ossibilités se développer dans l'avenir et qui, dan~ 
tous les cas, mérite de retenir l'attention des cher­
cheurs de bonne foi. 

En terminant ces pages, je ne puis m'empêcher 
d'adresser publiquement mes remercîments infinis à 
rfion ami Georges Disery un des plus grands radiesthé­
sistes de notre époque, qui fut pour moi un rnaître et 
un guide très sûr dans mes p;-emiers pas de penduli­
sant. 

Je souhaite à tous les débutants d'avoir la bonne 
fortune de rencontrer un tel professeur: s'ils en ont la 
chance, leurs progrès seront rapides ct les succès ne 
se feront pas attendre. 
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Trois Diagnostics Radiesthésiques 

Je ne fatiguerai pas le lecteur d'une fastidieuse 
énumération de cas diagnostiqués et traités radiesthé­
siquei;1e:lt. Cette liste, quelle que soit l'objectivité avec 
laquelle elle aurait été établie, passerait dans l'esprit 
de certains, pour un plaidoyer, « pr::l domo ». 

Pourtant il me paraît utile de narrer les trois diag­
nostics ci-dessous qui ~ont réellemc:;nt typiques de la 
valeur a::'lsi que de kl délicatesse de la méthode 
radiesthésique. 

Cas n° 1. Mademoiselle X. 34 ans, Verviers. De­
puis ~;,J plus tendre enfance c:le traverse des périodes où 
son tube digestif réagit cbsagréablement quelque soit 
le régime irnpo::é. Examinée à de multiples reprises, par 
des médecins c-lifférents, cette jeune femme est déses­
pérée et ne croit plus à la médecine. Soignée pour 
troubles gastriques, puis pour insuffisance hépathique, 
ensuite pour diverses affections telles que entérocolite 
muco-membraneuse, et enfin, pour cholécystite chroni­
que, elle n'a trouvé aucun résultat durable dans aucune 
médication. 

Après l'interrogatoire habituel et l'examen clini­
que classique, il me reste pour tout élément une dou­
leur au niveau de l'union du tiers moyen avec le tiers 
inférieur du coecum; c'est alors que je commence, 
devant l'incertitude de mon diagnostic clinique, une 
recherche radiesthésique selon la méthode du témoin 
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RADIESTHESiE MEDICALE 

APPENDICE. 

Terminologie radiesthésique. 

Co,,',bien de physiciens et d'ingénieurs auront sur­
sauté devat-l'L l'abus que les radiesthésistes commettent 
en employant des termes dor-;[ le sens physique ne 
COi respond nullement ~J celui qU'ils leur attribuent. 

Ou' on veuille bien nous excuser ces emprunts 
nécessaires. Le Congrès de r-<adiesthésie organisé à 
l'occasion de l'Exposition Internationale de l'Eau de 
1939 à liége porte parmi son ordre du jour un point 
qui est loin d'être le moins important: c'est celui de 
fixer la terminologie radiesthésique sans prendre aux 
autres sciences des termes dont le sens est bien défini 
et d'imposer à tous les radiestnôsistec: un vocabulaire 
commun. 
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